
 

 

 

 

Chantal BEDREDE et Chantal CADIET nous parlent du b ibliobus 
présent chaque samedi matin de 10h à 12h30, place d es Halles. 
 

« la proximité du service offert par le bibliobus est très importante car des 
personnes âgées nous disent ne pas sortir du quartier pour certaines et 
pour d’autres en sortir le moins possible. 
Nous sommes pour elles un lien social car notre public est 
intergénérationnel et leur permettons des rencontres avec d’autres 
usagers et des discussions. D’autre part,  nous les connaissons bien car 
la taille du bibliobus permet ce lien privilégié, c’est pourquoi nous 
sommes amenées à parler d’autres choses qui les concernent (vie, 
famille, santé...etc.) et pas seulement de leurs lectures.  
Leurs emprunts concernent essentiellement les romans et les revues, 
très peu les DVD et les CD. Un certain nombre de lectrices (car le sexe 
féminin est majoritaire) sont partantes pour des animations autour de la 
lecture et notamment le prix des lecteurs des quartiers. Les participants 
s’engagent à lire huit titres sélectionnés dont  une BD, ce qui n’est pas 
leur choix de lecture habituel. Ils sont ravis de découvrir des auteurs et 
des genres qu’ils n’auraient pas choisis d’eux-mêmes.  
C’est une desserte très agréable pour nous, tant le public est 
enthousiaste et agréable, les échanges sont nombreux. » 

 

Contact : 02.44.73.45.60 

Une vingtaine de fidèles se retrouve toute la semaine au square du Brivet 
entre 14h et 17h30 pour disputer des parties de pétanque dans une 
ambiance bon-enfant. 
 

La section pétanque de l’UMP existe depuis 38 ans et compte 40 licenciés. 
Beaucoup de retraités y sont inscrits, avec une fourchette d’âge qui s’étend 
de 40 à 90 ans pour le doyen. C’est dans un cadre agréable que les 
promeneurs peuvent découvrir ces passionnés. 
 

« Nous ne  participons pas forcément à toutes les compétitions officielles. 
C’est avant tout un moment convivial et chaleureux, un moment de détente 
que les joueurs aiment à partager. Ici, on partage la galette des rois, on se 
retrouve lors de la coupe du président, une compétition ouverte à tous les 
licenciés de l ’UMP et qui se termine le soir par un repas. » nous confie M. 
ROUX. La section pétanque organise deux concours officiels dans l’année et 
participe à des concours vétérans. Un effectif plus jeune serait aussi le 
bienvenu pour disputer et remporter plus de compétions  ! » 
 

La pétanque sera forcément de la partie lors des 90 ans de l’UMP ! 
Le 12 ou 13 mai, les boulistes organiseront une journée festive avec les 
allemands de Saarlouis. Le 2 juillet, un concours officiel est ouvert à tous les 
licenciés de pétanque, « rendez-vous est pris  au square « . 

 
 

Permanence au foyer de l’UMP  
le lundi et le vendredi de 18h à 20h . 

Contact : 02.40.53.41.07  

Si vous passez rue de Trignac, près de la 
poste et que vous entendez rire, ne soyez 
pas surpris : une trentaine de jeunes de 60 
à 90 ans viennent tous les jours s’amuser 
autour du jeu à l’Amicale des retraités. 
 
 
 

« L’association existe depuis 1946 et est ouverte à tous les retraités de 
Saint-Nazaire et des environs. Non seulement on y joue tous les après 
midi du lundi au vendredi, de 14h à 17h mais une fois par mois on 
organise des sorties repas, deux fois par an, un loto et des tournois de 
cartes, sans oublier le repas de noël et le traditionnel cadeau.  
On peut lire également : une bibliothèque de 1500 volumes est mise 
gracieusement à disposition des adhérents», nous indique Michel 
PORCHE, président de l’association depuis 2001.  
L’association regroupe aujourd’hui 93 membres dont certains, comme 
Roger LEBERT, viennent depuis plus de 20 ans. C’est peut-être là le 
secret de sa forme et de son humour. « Ici, nous dit-il, les gens, aussi 
bien hommes que femmes, s’entendent merveilleusement bien et la 
bonne humeur est de règle ». Si, comme Roger, vous voulez rester 
jeune, n’hésitez pas à vous inscrire, vous découvrirez un monde très 
convivial et très joueur. 
 

Contact : 114, rue de Trignac, 02.40.66.36.34 

L’aventure a commencé chez Monique, habitante du quartier, puis le groupe 
s’est étoffé.  
 

Depuis janvier 1997, une fois par semaine, une quarantaine de seniors, 
passionnés de chant, se retrouve à la maison de quartier.  
« Le groupe a été sollicité par l’hôpital de Saint-Nazaire, les maisons de 
retraite...», nous explique Monique avec joie.  
 

En janvier dernier, ils ont chanté BRASSENS à la salle Jacques BREL avec 
d’autres chorales des maisons de quartier. Robert, le chef de chœur depuis 3 
ans est ravi de ce travail de plusieurs mois, « Cette rencontre fut très 
enrichissante pour l’atelier ». Le groupe prépare déjà le prochain numéro sur 
le thème du voyage… tout un programme. 
Convivialité, entraide, et plaisir de se retrouver prennent tout leur sens. 
 

Contact: 02.40.66.04.50 

 A l e r t e  d e  M é a n  : 
www.alertedemeangym.org 
 

Amicale des retraités : 114, rue de 
Trignac 
 

Bibliobus : samedi de 10h à 12h30  
Places des halles 
 

Corbokiri : corbokiri@wanadoo.fr 
 

Les pieds dans le paf : 
www.piedsdanslepaf.com 
 

Mairie annexe : Accueil du mardi au 
samedi de 8h45 à 12h 
 

Maison de quartier :   
www.fmq-saintnazaire.fr 
 

OMJ : www.omj-saintnazaire.fr 
 

Théâtre Artisanal Transgénique : 
02.40.70.50.93 
 

U n i o n  M é a n  P e n h o ë t  : 
www.umpsport.org 

Nous avons rencontré Julien PAUGAM, 
animateur des Pieds dans le Paf, une 
association en faveur de  la liberté de choix et 
de droit du téléspectateur. 
 

Quel est le rôle des pieds dans le paf ?  

Les pieds dans le paf  se proposent de donner une voix 
aux téléspectateurs pour que la télévision réponde 

mieux à leurs besoins, à leurs goûts et à leurs préoccupations. Pour les Pieds 
dans le paf, une télévision de qualité est un support où peut s’exprimer la 
diversité des choix aux heures de grande écoute, une télé publique sans 
publicité, remplissant des missions d’information, d’éducation, de création et de 
culture et enfin une télévision où les droits des téléspectateurs sont reconnus 
face aux déprogrammations sauvages, aux horaires non respectés, aux mises en 
scène et aux dérapages de l’information, aux coupures publicitaires, à l’ultra 
violence, au sexisme, à l’envahissement d’une téléréalité - TV poubelle, pour un 
droit des téléspectateurs à s’exprimer sur leur télévision. 
 

Il s’agit de favoriser l’émergence d’une culture téléphile sans tabous. Les 
téléspectateurs doivent pouvoir utiliser leur droit d’expression sur l’ensemble des 
programmes. Les chaînes publiques et privées doivent leur reconnaître un droit 
d’expression et un  droit de réponse à l’antenne. 
Contre l’illettrisme audiovisuel, les Pieds dans le paf se prononcent pour un 
programme d’éducation critique à la télévision, de la maternelle à l’université, afin 
de mieux connaître l’univers de la télévision. 
 

Depuis quand travailles-tu aux Pieds dans le paf  e t quel est ton 
parcours?  
Je travaille depuis cinq ans dans l’association, d’abord en tant que bénévole, 
voilà maintenant trois ans que je suis salarié. 

J’ai débuté en tant que journaliste reporter d’image à Rennes. Je me suis 
questionné sur la manière dont le spectateur recevait les images. J’ai repris mes 
études de sociologie et dans ce cadre, je me suis rapproché de l’association. 
 

Depuis quand l’association existe-t-elle ?  

Cette association existe depuis mars 1989. Elle est le fruit de la rencontre entre 
des étudiants en communication de l’association Intercom et de lycéens qui 
avaient publié une pétition « contre le décalage horaire des émissions 
intéressantes à la télévision ». Certains enseignants, universitaires, journalistes, 
cadres de l’éducation populaire et militants politiques chaperonneront cette 
naissance. 
Depuis 2007, l’association est dans le quartier de Méan Penhoët, tout le monde 
peut  pousser  la porte des Pieds dans le paf,  pour parler de Télé. L’association 
est ouverte à tous les publics et à toutes les discussions concernant les écrans ! 
 

Contact : 02.51.44.44.87 / lespiedsdanslepaf@free.f r 

 

Pour toutes les familles, n’étant 
jamais partis en vacances et ayant 
un quotient familial inférieur à  600 
euros,  des vacances sont 
possibles avec Vacances et 
Familles . 
 

Les départs ont lieu en juillet et août, 
pour des séjours de une ou deux 
semaines dans une quinzaine de 
départements, en maison individuelle 
ou caravane. 
 

Sur place, des bénévoles habitant le 
village, ou à proximité, contribuent à 
la réussite du séjour. Ils peuvent faire 
découvrir la région. 
 

Contact : 02 40 46 47 68 



 ����  
Jeudi 11 
-Rendez-vous ludique des 
seniors. 

14h30 à 16h, ludothèque 

 

Jeudi 11 au dimanche 21 
-« fais de beaux rêves, Alice » 

16h30 ou 21h, Cie Corbokiri 
chapitô le p’tit corbo 

 

Mardi 16  
-permanence d’informations 
vacances et familles 44   

Vendredi 26 
- C o n t e s ,  a v e c  J . L . 
RAHARIMANANA. 

En soirée. Maison de quartier  
 

Samedi 27 
-Carnaval glacial. 

Départ 14h de la maison de 
quartier 

-Festival les Indélébiles 
20h, Cie Corbokiri  

chapitô le p’tit corbo 
 

Du 27 au 31  
-semaine de la création 
audiovisuelle avec les Pieds 
dans le Paf. 

 

Mardi 30  
-décryptage de l’émission « Le 
maillon faible » avec les Pieds 
dans le paf. 

maison de quartier 
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Samedi 10 et dimanche 11 
-« l’Art prend l’air » 

12h à 19h, Cie Corbokiri  
chapitô le p’tit corbo 

 

Samedi 17  21h 
Dimanche 18 16h30 
-« Once upon a boot »  

Cie Corbokiri  
chapitô le p’tit corbo 

 
 

Samedi 27 mars au 4 avril 
-semaine sans/100 télés avec les 
Pieds dans le Paf. 
 

Samedi 3 
-après-midi jeux en famille. 

14h, maison de quartier 
 

Mardi 6 
-la parole est aux ados autour 
des questions de contraception. 
Théâtre et discussion. 

14h à 20h Cinéville 

 

Jeudi 8 
-rendez-vous ludique des 
seniors. 

14h30 à 16h, ludothèque 
 

Mardi 13 
-soirée déguisée « Loup Garou » 
avec P. des  PALLIERE 

Sur réservation, 20h à 23h,  
ludothèque 

 

Mardi 20 et mercredi 21 
-« Tous à roulettes ». Espace 
ludique sportif. 

10h à 20h,  
place de l’Amérique latine 

 

Samedi 24  
-spectacle de l’atelier théâtre 
enfant. 

15h, maison de quartier 
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Jeudi 6 
-rendez-vous ludique des seniors 

14h30 à 16h30, ludothèque 
-vernissage ateliers créatifs 

16h à 18h maison de quartier 
 

Vendredi 7 
- « Simon Nwambeben »  

21h, Cie Corbokiri 
 chapitô le p’tit corbo 

 

Du 14 au 16 
- Balade à solex jusqu’à St-Gilles 
Croix de Vie. Sur inscription. 

Maison de quartier 
 

Samedi 15 
-espace ludique au stade 
Lemoine. 

14h à 18h, Méan-Penhoët 
 

Mardi 18 
-permanence d’informations 
vacances et familles 44 

 

Jeudi 20 
-démonstrations créatives 

16h, maison de quartier 
 

Vendredi 21 et samedi 22 
-fête du théâtre de la Cie 
Corbokiri. 19h30 
 

Dimanche 23 
-fête du théâtre de la Cie 
Corbokiri. 16h30 

Cie Corbokiri  
chapitô le p’tit corbo 

 

Mardi 25 
-vernissage expo « les ateliers 
en boîtes »., avec le PVC. 

16h, maison de quartier 
 

Samedi 29 
-Expos i t ion  « les  be l les 
chaises ». 

Place de l’Amérique latine 
-« spectacle de vie » 

21h Cie Corbokiri  
chapitô le p’tit corbo 
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Jeudi 3 
-Rendez-vous ludique des 
seniors 

14h30 à 16h, ludothèque 
 

Vendredi 4  
-soirée cabaret, précédée de 
l’Assemblée générale 

18h00, maison de quartier 
 

Samedi 19 
-sortie chez les indiens 

 

Cannellonis aux aubergines... 
 
...pignons de pin et raisins secs, un vrai régal 
pour les papilles !  
 

Pour 4 personnes : 2 petites aubergines, 60 g de 
pignons de pin, 40 g de raisins secs, 8 feuilles de 
lasagnes précuites, 20 cl de crème fraîche liquide 
entière, 50 g de parmesan, 10 cl de coulis de 
tomates. 
 

Couper les aubergines en fines lamelles, les passer au four, les couper en 
petits bouts. 
Mélanger les aux pignons et aux raisins secs dans une poêle avec un peu 
d’huile d’olive. 
Etaler les feuilles de lasagnes et disposer un peu de mélange, refermer en 
les roulant. Recouvrir avec la crème fraîche associée au coulis de 
tomates. Saupoudrez de parmesan râpé. 
Cuire au four préchauffé à 180 °c pendant 20 mn... 
 

Bon appétit. 
Recette d’Isabelle CARTIER  

 

Clémence Augustine ROYER est née le 21 avril 1830 
à Nantes, elle est décédée le 6 février 1902 à Neuilly 
sur Seine. 

Philosophe et scientifique, elle fut à la fin du 19eme 
siècle une figure du féminisme et de la libre pensée.  
 

A 10 ans, ses parents la placent dans un couvent au 
Mans où elle reçoit une éducation religieuse ( elle 
s'éloignera de la religion quelques années plus tard ). 
La jeune femme en ressort à 19 ans à la mort de son 
père, elle doit désormais subvenir à ses besoins.  
 

Clémence ROYER travaille alors comme gouvernante dans plusieurs 
maisons, en Angleterre et en France. Elle aime lire et apprendre et grâce 
aux bibliothèques de ses employeurs, va parfaire sa formation. Elle est 
entièrement autodidacte. 
 

Elle s’intéresse à tout, anthropologie, économie politique, biologie, 
philosophie. Elle a écrit de nombreux ouvrages très diversifiés mais son 
œuvre est avant tout scientifique et philosophique. Elle est la première à 
publier la traduction en français du livre de Charles DARWIN; « L’origine 
des espèces ». Cette traduction est controversée, surtout en raison de la 
préface qu’elle écrivit. 
 

Mais elle se bat avant tout pour la condition féminine. Elle lutte pour 
l’éducation des femmes et participe aux mouvements féministes en 1860. 
Elle émet notamment l’idée surprenante de faire reconnaitre le statut 
économique de l’épouse et de la mère. Pour elle, « mère de 
famille » doit être reconnue comme une profession. Elle 
devance ainsi toutes les idées féministes du siècle suivant 
et de nos jours. 
 

Elle sera également co-fondatrice de la 1ere obédience 
maçonnique mixte «  le droit humain ». En 1901, elle sera 
décorée de la légion d’honneur pour ses travaux 
scientifiques. 

Clémence ROYER 

 

Nous avons rencontré une 
é t u d i a n t e  r é c e m m e n t 
d ip lômée lo rs  de sa 
soutenance de thèse. Annick 
LAFEUILLADE, habitante du 
quartier depuis 1991, nous 
parle de sa vie  à Méan-
Penhoët ou comment bien 
s’occuper quand on est à la 
retraite. 
 

 

Pouvez-vous nous parler de votre vie professionnell e ? 
Je préparais les jeunes à un CAP d’employés techniques de collectivités 
au Lycée professionnel Sainte-Anne. Ma vie professionnelle ne 
correspondait pas à mes goûts qui allaient plutôt vers la littérature et les 
langues anciennes. Je me suis donc inscrite à l’université de Nantes, 
département de lettres et langues anciennes, jusqu’à l’obtention de mon 
premier doctorat, en 1989.En parallèle, j’allais une fois par semaine à la 
ludothèque en tant que bénévole, pour m’occuper des jeux. 
 

Puis l’heure de la retraite est arrivée... 
À la date de ma retraite, j’ai décidé de ne pas arrêter mes études et le 
bénévolat.J’ai continué à fréquenter la ludothèque et l’heure de ma 
soutenance de thèse est arrivée : « les animaux qui parlent : un essai sur 
l’anthropomorphisation progressive du règne animal dans l’antiquité ». Il 
m’a fallu examiner ce que l’on pensait de l’être vivant avant J-C. Homère, 
Esope, les Stoïciens, Platon, Aristote et surtout Plutarque, dans leurs 
textes, m’ont conduite à apprécier la recherche des anciens pour attribuer 
à l’animal des facultés souvent proches de celles de l’homme. 350 pages 
et 4 ans de travail plus tard, sous la tutelle de M. Pierre MARECHAUX, 
l’issue de la soutenance, le 13 novembre 2009 à Nantes a été favorable. 
 

Qu’est-ce qu’une soutenance ? 
Il s’agit de défendre son travail. Le travail de la thèse a été soumis à des 
examens et apprécié par un jury de 4 personnes. La soutenance permet 
la délivrance du doctorat.  
 

Pour moi « bien vieillir », c’est ne pas se replier sur soi. Dans la vie, il 
arrive que l’on perde des proches, cela a été mon cas. La poursuite des 
études m’a aidée à surmonter les épreuves. Ce qui m’a soutenue, c’est 
l’intérêt des langues anciennes et le bénévolat, à la ludothèque, au 
Service d’Accompagnement à la Vie Sociale de Saint-Nazaire, et à 
Heinlex où je participe à la rédaction du journal de l’association « le 
Phare ».  
 
En tant que bénévole, on peut toujours être utile e t trouver du plaisir 
au contact des autres. Cet échange est la richesse des associations, 
« ça change le monde, ça change les mentalités, ça change tout ! ». 
 
 


